
Cinquante pour cent de 

moinsw. A. ARMOUR Cinquante pour cent de

EAU COI* molli»
Manufacturier et Importateur

MOULURES POUR ERCARREttENT LIVRES! LIVRES'.! LIVRES!!! court délai. Bibliothèques •fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés et 
de papeterie à des prix extrêmement bas. 
Paiement par traite de banque ou mandat- 
poste à ordre.

société) qui a acquis une grande expé­
rience dans les différents besoins ne® 
dames et des messieurs à l’étranger et 
dans les colonie., agit comme agent géné­
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu’on lui contie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l’Kirope. L'es correspomlants/lans* toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, aussi entre­
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés 
d'avance £25 sterling. Parentés recher-

Epargnez du teints, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remise sera dans tous les cas ac­
compagnée d’instructions.

D’IMAGES, MIROIRS,
Pour Avocats, Docteurs, Membres 

du Clergé, Marchands, Ecoles 
et Collèges.

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tablesm à Thalle anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche} et de canevas 
pour tableaux

IÆS MARCHANDISES SONT VENDUES 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OU LE MOIS
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
«m moine de
iL

J. MOSCRIPT, PYE et Ole.
RELIURE, PAPETERIE.

Relieurs Exportateurs, Papetiers, Editeurs

T ES soussignés qui assistent aux princi- JLi paies ventes de livres et de tableaux, 
et qui achètent des bibliothèques des par­
ticuliers de grand prix en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et MSS achetés sur ordre.

Tous les livres neufs et de seconde main 
et les revues seront livrés dans le plus

154, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.

"eîaï*par cen

ZfC
N. B.—«Je vendrai aux marchands les 

moutures, cadres, peintures, miroirs, cane- 
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
483 rue Niimmpx.

BONNE NOUVELLE DU PAYS !
Ottawa, 16 Novembre 1886 - 3m.

Pour la commodité de “ Kin Beyond 
Sea, J. Moscript, Pye et Cie., (de la susdite

I60 Années de succès IIte
8Maison de Pensioi Privée SIROP JOHNSON,i—TENUE PAR—

toll de Fer totiiee dû Pacifique

LIGNE "COURTE
S
O

Mde. K. RENAUD,
No. 119 rue O’Connor, Ottawa S (Extrtlt di pointu d'Asperges composé)

Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS
Médicament autorisé par le Oonreroemesl Fran, aia, ear le rapport 

du D* MARTIK-SOLOH, an nom do la Commission de l’Acidtail de lMeclne, contra : 
Maladie» du Cœur.

Maladie» de» Bronche» et du Poumon, 
Maladie» de» Articulation» et 

Trouble» de la Circulation tendant à V Hydro pitié.
M. JOHNSON • obteoa du Gouvernement Français un privilège «zolualf pot 
préparation 4s os Sirop, dont l’utilité a été tellement reconnue qu'il a, par acte 
rang parmi les médicaments qu’on âge transmet à un autre Ages

5
■*

ENTRE

îUn trouvera à cette maison une pension 
de première classe di môme que des 
chambres confoi tables, spacieuses et bien 
chauffées. Conditions avant îgeuses,

Ottawa, 14 Janvier 1887.

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.______
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hn IIC. STliiTTON ITABLBAU DBS HBB ur la vente et B 
autbea tique, pris
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gMarchand d’Epiceries
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DBS RÜK8
Dalhousie et St Patrick

OTTAWA

Isesr fettmtn ta Birœp «le 
B, Baree TaéSAUD. P*jol n

«reAMea Sttlt 
dss Omannia,

«•slrei * rutila» ém Franoa.
Evltsr las Oontrefaçone, exiger le signature Yotaaira IOIIAX9 et sur chaque 

flaooo te timbre de garantie de 1 UNION des FABRICANT»
O R OC HBB, FAsrmaofes/ssefessemesf ne HrrH). sofse/femeef f fl, rue de/art on» JP A B Ifl
N i Quttêcjy ma.mon.ae a o*\- a uontmti: lavxolxjtt» a nuoi
O  Jg-BACT IVPT» um fttABJ* AffiMLBC—CAH AP A,  ^_________ ________
uonouomon^mom^ucnomomomooMononomouomom____________

lit oom pc pi do i 
Sa T-LD MAO 11g® E4 « 

8 20 
2 S

8 26 
i?'S’

L 4iee Ottawa.... i m|*
ait. fc Montréal.- M

6 30Arr. à Quôoec.... 6

fo'o'o fo'o'o

V.»
n'as

30Laisse Québec....

Laisse Montréal.

M. C. Stratton désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

r9 00 ripüuleslvallet *

12*23 1Ô 15 ne «ont paa argentées, le nom 
Vallet est Imprimé en noir emr 
chaque pilule blanche.

L«Pü-»üesd.ValletrteTM^
risées par arrêté ministériel.

35Arrive À Ottawa

Tapis, Taris, Etc D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée..

MAISON DE TAPIS Connections à Québec poui Halifax, Si 
Jean et tous les points sur le c.iemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trams 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

i. Pilules .Vallet tts i >
couleurs, les pertes blanches. < 1

i L« Pilules <,Vallet “,xJOPr £ TJtz;
► rapide, la maladie, les exe1 s.

: lm Pilules d,Vallet zôn»contrefïit“- Ke'h"r,oe‘
du ;_____ _ ______

PARIS - 19, RUE JACOB, 19 - PARIS

D’OTTAWA.
Ayant le plus grand assortiment, les mrih 

iyu/%ni‘sers, et l°s plus bas prix en 
fait de

iapia, Prelarte, Rideaux, BRANCHE D’AYLMER :
Les trains quitie Hull pour Aylmer à 

9.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 p m., 10.10 - .m.
Arrive d’Aylmer à 8.20 

4.06 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION 8t. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa
Gare Union).......  7 00 a.m.

Ait. à Prescott.—. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa...«10 00 a.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

i portant pas la signature , 
Docteur Vallet.Corniches, Pôles, Garniture» 

et Meubles de tonte sorte. La.m., 11.08 a.m.,
a la

MAISON DE TAPIS D’OTTÂWi
14S Bue 8PAHKS,

SHOOL3RËD et Cio.
2 00 p.m 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

M. C. 0. D ACIER a ces médecines en dôpôt à sa pharmacie

L’EAU Minérale St-LEONPARFUMERIE DU MONDE ÉLÉGANT

DELETTREZ
54, 56, Rue Richer, 64, 56

Ottawa.
Devient au Canada la médecine 

la plut populaire.CH ANTE L0 IJ H tlilBI PARIS IDÜVaiILa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ « Arr. à Toronto à 9.50 pm
« du soir quif te Ottawa à 11.45 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du Jour quitte Toronto à 8 30 an 
« “ Arr. à Ottawa à 5.00 p m
«♦ du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections 

Brockville et le chemin de fer du Grami 
fronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses col 
îections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et noi d-ouesl. 

Pour les billets, lo prix du passage, les 
dans le char-saion, la table de

V» nuire témoignage Imjiorlnul
RIVALESANS Pictou, N19 août 1386 

F. Wyatt Phaser, Écr.,
Agent Général pour l’Kau H’.-Léon, 

Nouvelle-Ecosse.piossq
V oep.Y)8eia

SUAVITÉ

Cher" monsieur,
Depuis trois ans, je souffrais de la dys 

pepsie et des bronches ; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits pur les meilleurs 
médecins, et rien n’avait lait ellet, quand 
on me conseilla d’essayer l’EAU HT-LE'JN. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui­
vant la prescription, et c’est lo premier 
remède qui ait apporté quelque soulage­
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
cette eau à toute0 les personnes qui souf 
frenl de dyspepsie et des bronches.

Avec respect, votre, etc.,
P. i,. LfMAIBTRB, 

Capitaine du vapeur Beaver.

concentrationà Smith’s Falls pom

CRÈME OSMHEDIaC
SAVON, EXTRAIT 
EAU de TOILETTE

POUDRE D» RUE ___ -
COSMÉTIQUE, BRILLANTINE 
H U ILE, POMMADE, VINAIGRE

MONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

sièges
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres statio.is locales et au­
tre: informations concernant les passager* 
s’adresser au bureau des billets.

43 RUE 81’ABKS 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

La Parfumerie 0SMHEDIA assure à
BBS flDÈLea pLlHNTB

JT. B. O. X>TT3XT Cs)\
Seul Agent dans Ottawa,

138 et 300 Rue liaiIiounIo.
24 sept. 1886DÉPÔTt DAM TOUTS* LU PSIMC1PALU PBAAMACIM.AVEC MONTURES EN FER OU BN BOIS, 

A meilleur marché et de meilleure qualité 
que les cloches anglaises ou américaines.

Fouruitnres povr intérieur des églises. 
Appareils de chauffage d’après les meilleurs 
systèmes.

P A B T M3AI8 OUBLIER
Il AAI ou d'apprendre ua Livre 
quelconque «s sae Mole lectors, par 
M. LOÎ8BTTB, 4a Lomdree. apprécié, 
Jugé, remplacé. 1 ftrane m tiaabree-poete. 
Bad. àl rikkéCHEVAUTY, ueki lut 
iMruifiUiu.àLovée (HuUs-PjNaàas) fnace.

M. C. O. Dacier a ces médecines en 
dépôt à sa pharmacie, 517ruê Sussex.

Nonvel EtaWimieiit
DE

REL1EÜ II
Agert de Billet.

W. WHYTE
S v-T.3idt it généra

Ottawa, 16 Sept. 1886— la. W. C VANHOnNK,
TENU PARCHEMIN DE FER Aux inventeurs 

J. ConrsoÜe & Cie.,
Sollicdeurs de Brevets (Tlnoentu* 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correepoadanta aei Et» le. 
Unis, en Aegleterre et en France.

J. OOVBSOLLE & Cie..
* Chamsri Victoria, 

cîb^-v1 s bureau des Brevets,
OTTAWA, Oui

Joseph Masse,
RUE SUSSEX,

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du Sl-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui .s’en vont en Angle­
terre ou sur le Continent européen peu 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toron‘0 Mercredi par le train de 8 30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé­
montré que (’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hall 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ne passager? 
peuvent étire obtenues en s’adressant à 

B. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa 

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Russia, rue York, 
Toronto.

Marchandises Sèches
Payables à la Semaine-

(En haut du magasin de A. D. Richard.

M. MASSE ayaut f'aitjl’acquisition de 
toutes les machines requises pour la con­
fection des Livres. Blancs, Relieur es de 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l’adresse ■; haut désignée, 
Par sa longue expérience dans c^Ue ligne 
d’allaires, il est en mesure de satisfaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
et promptitude et à des prix modérés.

Walker Bros & Cie
165 RUE SPARKS.

Allez visiter leur STOCK de couvertes, 
couvre-pieds, lapis/prelart, Etc., Etc.

Lee effet* sent livré» immédiatement.

Ce magasin n’a rien à faire avec les au* 
très établissements de oe genre à Ottawa.

i P.—Boite 58 
24 Fdv 1*81 JOSEPH MASSE

Ottawa 10 novembre 1886—

BERNARD SIMARD
BOUCHER

EST-CK MEN I.E

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuir/

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU­
BLES DE CUIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien. 

Faites-en l’essai.

C, McDIARMID,
163, rue Sparks.

Noim venons de recevoir le 
pin» bel assortiment 

toiles peintes et dorees 
pour fenelree qui ait 

{a xials ete imparte en Canada

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché Ouest

SÏÏLL
M. SIMARD remercia ses nombreuses prs 

tiques et le public de Hull de l’encourage 
.uent libéral qu’il a reçu jusqu'à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en nains un assor­
timent complet de VIANDES FRAICHES,. 
SALEES et FUMÉES, toujour* de première 
qualité.

Les ordres seront exécutée promptei 
et livrée à domicile gratis- Prix mod 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD, 
BOUCHER

aux

JACOB EBBATT
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

SS BCE BIBEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

oes toiles dans ma vitrine'

O. POTTINGBR,
Surintendant généré 1

Bureau la chemin de fer,
Moncton, N. B., 1er Dec , 1886 'a

royés par la Poste 
i toute spéciale et
iL
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l’affaires, 
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Billets,
Traites,

Enveloppes)
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R AVOCATS
te,
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Inscriptions
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aux.
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De Saisie,
De Venta,

■TRESORIERS
on,
ibétique d’electems.

IUT

PAPIER
)B8

pied gauche que 1@prêtre a passé 
l’anneau nuptial.

Puis, tous les invités sont ve­
nus lui présenter leurs souhaits 

“ Un jour vint où forcé de se. de prospérité en témoignant l’es­
poir que son mari la rendra as­
sez heureuse pour qu'elle ne 
soit jamais contrainte de lever 
le pied.

LE MOUCHOIR

(Suite et lîn)

taire devant le monde, l’homme 
qui aux yeux du monde, devrait 
être ton père égal, prit sur moi 

‘ sa revanche de mes anciens mé- 
^ pris. Feinte ou sincère, sa ran­

cune s’ingénia à me torturer. Il 
voulait savoir le nom de celui 
qu’il appelait son larron d’hon­
neur,—comme s’il lui était resté 
de l’honneur à perdre. Ce nom, 
aucune douleur physique ou mo 
raie ne me l’anrait arraché. Un 
sentiment odieux me l’aracha : 
la jalousie.

“ Oui, la jalousie ! Comment 
la chose se fit ? Je ne sais plus, 
je ne veux pas savoir. Au vrai 
je ne m’en souviens pets. Je lui 
écrivis ! Il ne vint pas. Il était 
absent. Je crus qu’il m’avait 
abandonnée. Ma tête s’égara. Je 
devina folle et, au cours d’une 
scène violente que j’eus avec mon 
bourreau, dans un cri de douleur 
le nom jaillit de mes lèvres !

“ Le lendemain ces deux, 
hommes se battaient Ton père a 
été tué. '

“ J’ignorais tout. J’appris 
tout. Lorsque l’homme dont je 
portais le nom entra dans, ma 
chambre et jeta sur mes genoux 
un mouchoir, le mouihorr que 
tu viens de retrouver—noué et 
taché de sang. “ Tenez, me dit- 
il, avec un triomphe féroce dans 
la voix il paraît que vos talis­
mans ne sont pas infaillibles !

“ Ce mouchoir je le connais­
sais bien, je le connaissait trop ! 
C’était lui, ton père qui me l’a­
vait pris à notre première entre­
vue. Par un enfantillage roma­
nesque, il m’avait juré de le pur- 
ter toujours sur son cœur. 11 
avait tenu parole, comme le mou­
choir, le cœur avait été percé, 
c’était son'sang qui fesait un our­
let ronge au trou meurtrier de|t’é- 
pée !

LA PATINEUSE

Belle patineuse intrépide, 
GUtsse sur ton patin rapide, 
GHisse, voltige et tourne encor ! 
La foule enthousiaste admire 
Ta noble pose qui se mire 
Dans le cristal du port !

De la grève 
D’où s’élève 

Un cri d’admiration,
Tu t’élances 
Et balances

La plume ombrageant ton front
Souriante,
Confiante,

Sur tes deux lames d’acier,
Ta tournure,
Leste et sûre,

Semble tous nous défier.
Sur ta trace,
Joyeux, passe 

L’essaim de nos patineurs ! 
Toü pied, vite,
Les évite,

Et retient les promeneurs
Que d’adresse,
De vitesse

On déploie à ce concours !
Mais tu voles, 
Cabrioles,

Et bondis sur le parcours !
.Va ! rieuse 

Patineuse,
Les fatiguant j nsqu’an soir !.. 

Sur mon âme,
Quelle flamme

Pétille dans ton œil noir !
Toujours prête.
Rien n’arrête

Tes triomphes commencés ; 
Sana mot dire,
Tu peux rire

Des amoureux distancés !
Belle patineuse intrépide, 
GHisse sur tou patin rapide, 
G-iisae, voltige et tourne encor ! 
La foule enthousiaste admire 
Ta noble pose qui se mire 
Dans le cristal du port !

Benjamin Sulte

“ Voilà mon crime.... Est-ce un - 
crime ! Dieu le sait. Je l’ai du 
moins expié comme tel jé l’ex­
pierai toute ma vie,

“ Tu ne le connaîtras que 
quand je serai--morte. Le front 
des morts ne rougit pins.

“ An fond du coffret, dans un 
second pli, j’ai enfermé un nom ; 
le nom <*c ton père. Si tu veux 
le connaître, tu le peux.

“ Le jeune homme, la poitrine 
haletante, une sueur froide aux 
tempes, avait lu, la jusqu’au 
bout.

Il resta un moment immobile, 
comme atterré. Puis invincible- 
ment, son regard se porta vers le 
coffret d’ébène. Un pli était au 
fond en effet. Il étendit la main 
pour le prendre.

Mais avant de le saisir, il eut 
un nouveau geste D’un brus­
que mouvement, il porta le mou- 
choir à ses lèvres, et. baisant éper­
dument la tache sombre, il écla­
ta en sanglots.

NOTES AGRICOLES

On ne deit pas oublier de don­
ner nn pen de charcoal aux co­
chons une fois par .semaine. Une 
pecherie chaude économise la 
nourriture.

Une tonne de son unie à deux 
tonnes de foin valent mieux que 
quatre tonnes de foin seul pour 
les chevaux, les vaches et les 
brebis.

Joseph Montet
La grenouille sur une terre dé- 

uo la chaux 
le vaut une

truit plus d’insecte qi 
et le vert de Paris. El 
pioche.

LA FIANCÉE SANS BRAS.

U ne nouvelle originale, quoi­
que allemande.

Ces jours-ci a été célébré, à 
Nuremberg, un mariage dans 
lequel la fiancée est nn phéno 
mène de foire bien connu des 
habitués de fêtes publiques et de 
Kermesses, sous son titre profes­
sionnel “ d’autrui pédestre ”

Elle est, en effet, née sans bras.
Ne vous hâtez pas de la plain­

dre ! Privée des mains dont elle 
n’a jamais eu à apprécier les usa­
ges multiples, la chaînante 
épousée n’en est pas moins d’nne 
adresse inouïe et fait littérale­
ment tont ce qu’elle veut de scs 
pieds.

L’impressario Hauschild, son 
nouvel époux, à été fort avisé ,en 
lui demandant son pied,— un 
pied qni fait recette : —c’est pour 
lui surtout que cette union est 
une excellente aflaire.

La cérémonie matrimoniale 
d’nne jeune personne qni se mou- 
che du pied devant donner lieu 
à d’intéressantes particularités

A la mairie, elle s’est gracieu­
sement déchaussée au moment 
des signatures, et c’est 4’un pied 
ferme qu’elle u tracé, sur le ré- 
gistre de l’état civil, son nom et 
prénom de demoiselle : Elisa 
Haussman.

Une demi-heure après, à l’au­
tel, c’eit au quatrième doigt du

Les os vont de la table au 
chien, et le chien son repas fini, 
les laisse dans l’herbe ou n’im­
porte où il se trouve C’est une 
nuisance, dites-vous, mais 
peut en tirer profit en creusant 
un tr.u au pied des arbres frui­
tiers ét en y enfouissant les os, 
qui fertiliseront les arbres et en 
augmenteront la croissance. Es- 
sayez-le.

on

Memwleler-entreprenenr
M. Joseph Tardif désire informer 

le public de Hull et d’Ottawa qu’il 
eet en mesure d’entreprendre la 
construction de maisons, hingais, 
etc. M. Tardif fait aussi à domicile 
la réparation des meubles et tous 
autres ouvrages en bois quelcon 
ques. S’adresser à Joseph Tardif, 
com ues rues Division et tnkerman, 
Hull 18 Janv.— lm.

Allez chez Chevrier Frères pour 
vos encadrages—Le seul magasin 
où ils seront faits au prix coûtant - 
466 rue Sussex.

I

Triple action—Il y a dyspepsie de 
l’estomac, la dyspe tsie du foie et la 
dyspepsie des intestins, suivant que 
l’un ou l’autre de ces trois organes 
est affecté. Le remède du Dr Se y, 
en rendant à ceux ci leur vigueur, 
eu les stimulant et les renforcissant, 
tarit graduellement la source d’un 
nombre infini de maladies.
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